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NOTRE MISSION
Le Centre d’écologie urbaine de Montréal a pour mission de développer et de partager une expertise quant 

aux approches les plus viables et démocratiques de développement urbain durable.

NOTRE APPROCHE
Notre approche s’inspire de l’écologie sociale qui examine les relations entre la société et la nature et qui 

traite conjointement les enjeux sociaux et environnementaux. Nous développons des actions spécifiques qui 

permettent de faire des avancées tout en nous efforçant de comprendre et d’agir sur les rapports sociaux 

qui freinent la mise en œuvre des changements requis afin de faire face aux défis de manière adéquate. 

L’échelle de la ville et des quartiers est privilégiée pour entreprendre les actions nécessaires au virage écolo-

gique qui s’impose.

NOS GRANDS PROJETS
Au cours de l’année 2008-2009, nous avons été engagés dans un nombre important de projets particulièrement 

pertinents et novateurs. Trois projets nous ont particulièrement tenus occupés :

•	 Quartiers verts, actifs et en santé	

•	� 5e sommet citoyen de Montréal

•	 Exposition Habiter une ville durable
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MOT DU PRESIDENT

Au Centre d’écologie urbaine de Montréal (CÉUM), nous comptons sur 

une équipe composée d’employéEs permanentEs, de stagiaires, de 

consultantEs, de bénévoles et de membres du conseil d’administration. 

Que leur passage au CÉUM soit de courte ou de plus longue durée, 

j’éprouve toujours un immense plaisir à partager des idées avec les 

membres d’une équipe intelligente, allumée et passionnée ! Nous nous 

sommes donnés l’objectif de faire que l’expérience de tous les membres 

de l’équipe en soit une de partage, de respect et d’épanouissement. 

Peu importe le destin de chacunE, nous voulons que le temps passé au 

CÉUM soit rempli de bons souvenirs et d’amitiés. Je pense que, malgré 

le travail intense et exigeant, nous relevons le défi avec succès !

Regardons le nombre, la diversité et la qualité des projets sur lesquels nous travaillons. Quel 

bel exemple d’intégration transversale d’expertises et d’intérêts ! En 2009, nous avons réa-

lisé de grands événements et projets en collaboration avec un nombre impressionnant de 

groupes, organisations et citoyenNEs. Vous en lirez davantage dans les prochaines pages, 

mais laissez-moi vous énumérer les principaux :

• Exposition Habiter une ville durable

• Quartiers verts, actifs et en santé

• 5e Sommet citoyen de Montréal

• Projets d’îlots de fraîcheur

• Ateliers sur les toits verts

• Promenades de Jane Jacobs

• RassemblÉCO

• Rédaction de mémoires

• Organisation de grandes conférences publiques.

Nous connaissons très bien les grands enjeux locaux et mondiaux et, parfois, cela nous 

décourage. Il y a quelques années, j’en parlais avec Lucia Kowaluk, cofondatrice du CÉUM 

en 1996. À un moment donné, Lucia m’a regardé droit dans les yeux et, avec son sourire, elle 

m’a demandé : « Owen, est-ce que tu aimes ce que tu fais ? » J’ai répondu : « Oui, bien sûr, » 

et elle m’a dit : « Voilà, c’est ça qui compte. » J’aime mon métier d’architecte et j’adore mon 

implication au CÉUM. Au bout de la ligne, c’est la qualité de nos collaborations, de nos conver-

sations et, bien sûr, de nos réussites qui font que notre temps investi au CÉUM donne des résultats 

qui, nous le croyons passionnément, contribuent au bien être de notre civilisation.

En terminant, je crois qu’il faut souligner la tenue des élections municipales qui ont eu lieu à 

Montréal en 2009. Avec l’éclatement des scandales honteux à l’Hôtel de ville, l’existence des 

organisations de la société civile non partisanes comme le CÉUM est essentielle afin de com-

menter les événements et de promouvoir une démocratie saine et transparente à Montréal. 

Merci encore à tous et toutes qui contribuent à notre plaisir d’évoluer avec le Centre d’éco-

logie urbaine de Montréal !

 Owen Rose, Président du conseil d’administration
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mot du directeur-général

L’année 2008-2009 a été particulièrement intense, notamment avec le 

défi de réaliser 3 grands projets simultanément : Quartiers verts, actifs 

et en santé; le 5e Sommet citoyen de Montréal et l’exposition Habiter 

une ville durable. Ces grands projets nous ont apporté leur lot de défis 

organisationnels car on ne peut pas fonctionner de la même manière à 

5 personnes qu’à 15, comme vous pouvez bien l’imaginer! La prochaine 

année sera celle de la mise en place d’un cadre de travail « sain et sou-

tenable » pour que les membres de l’équipe continuent d’être stimulés 

et motivés à changer le monde tout en restant en santé.

Par ailleurs, le contexte politique à Montréal est particulièrement 

préoccupant. En effet, les derniers mois ont été troublants avec toutes ces allégations de 

collusion, de copinage et de corruption où la réalité a largement dépassé la fiction. Cette 

situation affecte grandement la confiance du public dans l’institution municipale, ce qui 

explique sans doute en grande partie le taux de participation électorale inférieur à 40 %. La 

situation actuelle nous oblige à reconnaître que notre système politique et administratif ne 

réussit pas à garantir que le budget public soit utilisé au service de l’intérêt public.

Avec la nomination de membres de l’opposition au comité exécutif, le maire de Montréal a 

fait preuve d’ouverture. Ses dernières interventions visant à augmenter le rôle et les pouvoirs 

des commissions permanentes, tout comme l’adoption du nouveau droit d’initiative permet-

tant aux citoyenNEs d’exiger la tenue d’une consultation publique, représentent également 

des pas vers une gouvernance plus saine et démocratique. Mais, si on veut réellement chan-

ger la culture politique, il faudra aller beaucoup plus loin. En plus d’accepter de gouverner 

avec les autres partis, le maire devrait s’engager à gouverner avec les citoyenNEs et suivre la 

voie de la démocratie participative. La démocratisation de la ville ne se résume pas à inclure 

l’opposition au sein d’un petit groupe, le comité exécutif, qui détient déjà trop de pouvoir. 

Le Centre d’écologie urbaine de Montréal, avec ses partenaires du 5e Sommet citoyen de 

Montréal, devra continuer de jouer un rôle politique primordial en faisant la promotion de 

l’Agenda citoyen et en participant à la création d’un réseau citoyen indépendant. Nous 

devrons également continuer à développer des solutions novatrices applicables comme 

nous le faisons avec nos projets pilotes de Quartiers verts, actifs et en santé et d’îlots de 

fraîcheur, à réaliser des activités d’information, d’éducation populaire et de débat public 

telles que l’exposition Habiter une ville durable et les conférences publiques, à exprimer nos 

positions dans le cadre des différentes consultations publiques et à proposer des alternati-

ves pour démocratiser la ville. 

En terminant, nous sommes particulièrement fiers d’avoir obtenu la tenue du 9e Sommet mondial 

Écocité qui se tiendra à Montréal en août 2011. Cela constituera une belle occasion de promou-

voir notre vision d’une ville écologique et démocratique pour Montréal et le Québec. Ce projet, 

comme tous ceux du CÉUM, est rendu possible grâce à la contribution de partenaires financiers 

qui croient dans la pertinence et la qualité de notre travail, mais aussi grâce à l’engagement et le 

professionnalisme exceptionnels d’une équipe dévouée et de collaboratrices et collaborateurs 

de grande qualité que vous pourrez découvrir tout au long de ce rapport d’activités.

 Luc Rabouin, Directeur général
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Quartiers verts, actifs et en santé
L’adoption massive, au cours des dernières décennies, de la voiture comme mode de 

transport et l’aménagement des villes pour accommoder ces déplacements automobiles 

ont entraîné des problèmes environnementaux et de santé majeurs en milieu urbain. Le 

passage à des modes de transport actifs (marche, vélo, etc.) contribue à réduire ces 

impacts et à rehausser la qualité de vie dans les quartiers urbains. Le besoin est criant dans 

les quartiers défavorisés où les jeunes piétons sont de quatre à six fois plus à risque d’être 

blessés dans un accident et où les taux d’inactivité et d’obésité sont très élevés. Pour rendre 

possible cette transition, il est toutefois nécessaire de fournir au préalable aux citoyenNEs 

des aménagements adéquats.

C’est le but à long terme du projet « Quartiers verts, actifs et en santé » (QVAS), initié en 

décembre 2008, en collaboration avec la Coalition québécoise sur la problématique du 

poids. Le projet vise à sensibiliser la population, les éluEs, les professionnelLEs de l’aména-

gement et les médias aux problèmes liés aux aménagements inadéquats, à amorcer un 

changement des normes et des pratiques professionnelles en faveur des aménagements 

propices aux transports actifs et à susciter la volonté politique nécessaire au changement, 

et ce, en démontrant la faisabilité d’aménager des quartiers favorables au transport actif.

Des outils faisant connaître des expériences inspirantes, d’ici et d’ailleurs, sont en dévelop-

pement. CitoyenNEs, éluEs, professionnelLEs de l’aménagement et médias sont sensibilisés 

aux problèmes liés aux aménagements inadéquats ainsi qu’aux solutions probantes expéri-

mentées dans le monde, notamment par la présentation de grandes conférences publiques 

et de formations professionnelles. Enfin, cinq communautés locales seront accompagnées, 

lors de projets pilotes, dans la planification d’un QVAS.

05

 � Café urbain dans Mercier-Est  � Activité avec les enfants  
dans Parc-Extension

 � Conférence publique de John Rahaim,  
directeur de l’urbanisme, Ville de San-Francisco

quartiers verts, actifs et en santé 
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quartiers verts, actifs et en santé (suite)

Depuis décembre 2008, une vision innovatrice des QVAS a été établie autour de six principes 

fondateurs. Suivant ces principes, une centaine d’exemples inspirants d’aménagements, de 

démarches citoyennes et de politiques publiques favorables à l’instauration de QVAS ont 

été documentés dans un recueil à paraître au début de 2010. Huit (8) conférences sur la 

santé, l’environnement bâti et les aménagements pour transport actif ont été présentées par 

des experts internationaux et régionaux, dont celles de John Norquist (Congress for the New 

Urbanism), Jan Gehl (Gehl Architects, Copenhague), John Rahaim (Ville de San Francisco) et 

Richard Register (Ecocity Builders). Le projet et la vision novatrice de QVAS ont été présentés 

lors de cinq (5) colloques d’envergure en urbanisme. Une collaboration entre le CÉUM et 

les responsables des quartiers verts à la Ville de Montréal a permis d’établir plusieurs points 

convergents vers une vision commune et de partager les expériences de part et d’autre. 

Aussi, suite à un appel de propositions lancé à la grandeur de la Ville de Montréal, deux 

quartiers ont été retenus pour la planification de QVAS en 2009 : Parc-Extension (arron-

dissement Villeray–Saint-Michel–Parc-Extension) et Mercier-Est (arrondissement Mercier–

Hochelaga-Maisonneuve). Un comité local a été formé dans chaque quartier autour des 

organismes porteurs locaux, respectivement Vrac Environnement et Solidarité Mercier-Est. 

Le CÉUM, avec ces comités locaux et les arrondissements concernés, a établi un portrait 

urbanistique des quartiers afin de dégager les potentiels et contraintes à l’aménagement 

d’un QVAS. Une série d’activités publiques menée à l’automne 2009 a permis d’établir la 

vision locale des QVAS, d’explorer des solutions aux problèmes identifiés et de développer 

des scénarios d’aménagement à partir desquels seront élaborés des plans de QVAS. Des 

activités conçues spécifiquement pour les jeunes leur ont permis de prendre conscience de 

leur environnement et de son impact sur leur santé, d’identifier leurs besoins en termes d’amé-

nagements pour transport actif et de participer à l’aménagement de leur milieu de vie. 

Enfin, afin d’éviter que les QVAS soient condamnés à n’être que des oasis isolés dans un 

désert automobile, le projet inclut la prise de position dans les grands débats sur les trans-

ports dans la région métropolitaine (ex. : consultation publique du BAPE sur le réaménagement 

du complexe Turcot).

Bien accueilli par la population des quartiers pilotes et par le public en général, le projet est 

axé sur la création de milieux de vie dynamiques, sécuritaires et durables afin d’inciter les 

citoyenNEs à se déplacer activement au bénéfice de leur santé, de l’environnement et de 

la qualité de leur milieu de vie.

Perspectives 2009-2010 – Quartiers verts, actifs et en santé

•	F inaliser les deux premiers plans QVAS, procéder à leur lancement et veiller à l’amorce de 

leur mise en oeuvre ;

•	O ffrir une formation destinée aux professionnelLEs de l’aménagement avec Gehl Archi-

tects sur la conception des rues en tant qu’espaces publics ;

•	 Organiser une semaine d’activités « Quartiers sans voiture/Car-free Neighbourhoods » 

avec des invités internationaux en collaboration avec le Goethe-Institute Montréal et le 

Centre Canadien d’Architecture (CCA) ;
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•	 Réaliser trois (3) autres projets-pilotes de planification participative de QVAS à Montréal ;

•	D évelopper une méthodologie d’accompagnement à distance permettant de soutenir com-

munautés permettant de soutenir d’autres quartiers urbains au Québec et au Canada ;

•	 Continuer à susciter le débat public visant le changement des politiques et des pratiques 

d’aménagement urbain au Québec.

Le projet Quartiers verts, actifs et en santé a été rendu possible grâce à l’appui financier du 
Fonds pour la promotion des saines habitudes de vie et de l’Agence de la santé publique 
du Canada. Notons également la collaboration exceptionnelle de l’École d’urbanisme et 
de l’École d’architecture de l’Université McGill, ainsi que le soutien de la Direction de santé 
publique de l’Agence de la santé et des services sociaux de Montréal.

5e sommet citoyen de montreal

La Ville que nous voulons !
La Ville que nous voulons ! était le thème du 5e Sommet citoyen de Montréal qui a eu lieu 

du 5 au 7 juin dernier. Cet événement, coordonné par le Centre d’écologie urbaine de 

Montréal, a été organisé en collaboration par une quinzaine de réseaux de la société civile 

montréalaise et le Service aux collectivités de l’UQAM. Le Sommet s’est déroulé sous la 

coprésidence d’honneur d’Annie Roy, artiste et cofondatrice de l’Action Terroriste Socia-

lement Acceptable (ATSA) et de Dimitri Roussopoulos, éditeur et cofondateur du Centre 

d’écologie urbaine de Montréal.

Pour cette 5e édition, nous avons franchi le cap des 1 000 inscriptions ! Rappelons que nous 

avions obtenu près de 600 inscriptions lors du 4e Sommet citoyen tenu en 2007. Il s’agit d’un 

bond considérable qui a été rendu possible grâce à l’implication plus importante de nos 

partenaires dans la mobilisation de leurs réseaux et dans l’organisation d’une quinzaine 

d’activités pré-Sommet et à la présence de notre équipe dans plus de 45 événements tenus 

avant le Sommet afin de diffuser l’information. L’actualité politique et le contexte pré-électoral 

ont également joué un rôle non négligeable. Notons que le Sommet a bénéficié d’une 

couverture médiatique sans précédent.

Le programme complet du Sommet est toujours accessible sur www.5sc.ecologieurbaine.net. 

Il comprend plus de 80 conférences, tables rondes et ateliers (dont certains en anglais ou 

avec traduction) présentés par une centaine de personnes-ressources du Québec, du 

Canada anglais, des Etats-Unis et d’Europe. Les 6 thématiques de cette année étaient : 

1) Économie ; 2) Aménagement urbain ; 3) Justice sociale, inclusion et citoyenneté ; 4) Envi-

ronnement ; 5) Démocratie et 6) Culture.

quartiers verts, actifs et en santé (suite)
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5e sommet citoyen de montréal (suite)

•	 Activités pré-Sommet
Plus de 30 activités pré-Sommet rejoignant plus de 1 000 personnes ont été organisées. De 

plus, le Cinéma du Parc a présenté, les 29, 30 et 31 mai, le tout premier festival de films à 

Montréal traitant de la ville et l’environnement. Nous avons également coproduit, avec le 

Collectif d’animation urbaine l’Autre Montréal, un film d’une trentaine de minutes sur l’his-

toire des luttes urbaines à Montréal, réalisé avec l’appui financier de la Fondation Béati.

•	 Un Agenda citoyen
Un Agenda citoyen présentant une quarantaine de propositions visant à faire de Montréal une 

ville plus juste, inclusive, écologique et démocratique a été produit. Cet Agenda citoyen a été 

élaboré grâce à la participation de centaines de citoyenNEs et d’organisations de la société civile 

partenaires du 5e Sommet citoyen de Montréal. Nous avons distribué 2 000 copies en français et 

400 copies en anglais du document qui est accessible sur le site internet du Sommet.

•	 Appel à la création d’un mouvement citoyen
Les organisations partenaires du Sommet ont lancé un appel à la création d’un mouvement 

citoyen indépendant, démocratique et pluriel afin de nous donner les moyens de réaliser 

LA VILLE QUE NOUS VOULONS « La seule façon d’y parvenir, à notre avis, consiste à rouler nos 

manches, à nous engager sur la base des grands principes et des grandes valeurs énoncés 

dans l’Agenda citoyen et à les mettre de l’avant quels que soient les occupants des sièges 

du conseil de Ville ». 

Le 5e Sommet citoyen a été organisé par : Alternatives • Association des Groupes de Res-

sources Techniques en habitation • Centre d’écologie urbaine de Montréal • Coalition 

montréalaise des tables de quartier (CMTQ) • Collectif d’animation urbaine l’Autre Montréal • 

Conseil central du Montréal métropolitain (CSN) • Conseil régional FTQ du Montréal métro-

politain • Conseil régional de l’environnement de Montréal • Corporations de développement 

économique communautaire de Montréal (Inter CDEC) • Écomusée du fier monde • 

Réseau national sur la démocratie municipale (RNDM) • Service aux collectivités de l’UQAM 

• Table de concertation Action-Gardien de Pointe-Saint-Charles • Table de concertation 

des organismes au service des personnes réfugiées et immigrantes (TCRI)

Perspectives 2009-2010 – 5e Sommet citoyen de Montréal 

•	 Le Centre d’écologie urbaine de Montréal a été fier de coordonner l’organisation du 

5e Sommet citoyen mais il ne peut prendre en charge, à même ses ressources, la coordi-

nation d’un mouvement citoyen. Nous sommes prêts à y jouer un rôle actif mais il faudra 

que d’autres organisations de la société civile assument également une part importante 

de leadership si nous voulons construire un réel mouvement citoyen pluriel. Nous ne 

prévoyons pas d’autre événement de ce type dans l’année qui vient mais nous allons 

continuer à organiser des conférences et des activités de débat public visant à faire de 

Montréal une ville écologique et démocratique. 

Le 5e Sommet citoyen a été rendu possible grâce à l’appui financier de nombreux partenaires: 
Secrétariat à l’action communautaire autonome et aux initiatives sociales (SACAIS), Ville de 
Montréal, Université du Québec à Montréal (UQÀM), Société de transport de Montréal 
(STM), Caisse d’économie Solidaire Desjardins, Conseil régional FTQ du Montréal métropoli-
tain, Conseil central du Montréal métropolitain (CSN),Patrimoine canadien, Arrondissements 
Ville-Marie et Plateau-Mont-Royal, Communauto, Société des Arts Technologiques (SAT), 
Inter-CDEC et Forum social québécois (FSQ).

08
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HABITER UNE VILLE DURABLE
L’exposition Habiter une ville durable est une coproduction du Centre d’écologie urbaine de 

Montréal et de l’Écomusée du fier monde, réalisée en collaboration avec divers partenaires 

montréalais, dont l’Institut du Nouveau Monde (INM), l’UQÀM et Bâtirente. L’exposition a été 

élaborée dans le cadre des Rendez-vous sur le développement durable Jeanne-Mance, une 

démarche de mobilisation des organismes des arrondissements Plateau-Mont-Royal et Ville-Marie. 

Cette exposition vise à sensibiliser le public et les divers acteurs sociaux aux questions 

relatives à la viabilité urbaine (en particulier par les thématiques de la consommation, du 

transport et du logement). On s’intéresse à la fois à ce qui peut être fait au niveau individuel 

et au niveau collectif pour améliorer la situation. Il s’agit d’un processus en trois phases : 

1)  constater le présent (juin 2009) ; 2) se donner des outils (novembre-décembre 2009) ; 

3) rêver le possible (avril-juin 2010). De plus, une exposition itinérante a parcouru les parcs, 

les rues piétonnes et les marchés publics des arrondissements Plateau-Mont-Royal et Ville-

Marie à l’été 2009.

L’exposition est un véritable succès populaire avec une fréquentation importante, notamment 

des jeunes qui ne représentent pas la clientèle habituelle des musées. De plus, il s’agit d’une 

occasion pour les citoyenNEs et les organismes communautaires d’intégrer de façon concrète 

les enjeux sociaux, environnementaux et économiques à l’échelle de leur quartier. Le projet se 

déroule, dans un premier temps, sur le territoire du CSSS Jeanne-Mance mais l’exposition pour-

rait, ultérieurement, devenir un outil d’éducation pour les autres quartiers montréalais.

Perspectives 2009-2010 – Exposition Habiter une ville durable

•	 Présenter la 3e phase de l’exposition, soit « rêver le possible », d’avril à juin 2010 ;

•	O rganiser des conférences pendant la tenue de l’exposition ;

•	F aire circuler l’exposition dans différents quartiers montréalais et municipalités québécoises ;

•	P ublier un catalogue présentant l’exposition Habiter une ville durable. Ce document présen-

terait l’essentiel de l’exposition : photographies des éléments exposés; cartels (ou légendes) 

de ces éléments; textes introductifs auxquels on ajouterait une présentation générale ;

•	P résenter l’exposition dans le cadre du Sommet mondial Écocité Montréal 2011.

L’exposition Habiter une ville durable a été rendue possible grâce à l’appui financier 
de l’Agence de la santé et des services sociaux de Montréal, la Société de transport de 
Montréal (STM), la Ville de Montréal, la Société de gestion du Fonds pour la promotion des 
saines habitudes de vie, l’Agence de la santé publique du Canada, Arrondissement Ville-
Marie, Communauto, Transcontinental, Hydro-Québec, Alcoa, Deloitte et l’Itinéraire.
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DÉVELOPPEMENT URBAIN DURABLE 

 � Le volet itinérant de l’exposition  
Habiter une ville durable
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DÉVELOPPEMENT URBAIN DURABLE (SUITE)

IMAGINE MILTON-PARC (Quartier 21)
Le projet Imagine Milton-Parc (Quartier 21) s’inscrit dans le cadre du Laboratoire de 

développement durable Milton-Parc (Labo Vert) qui a comme but de développer des 

alternatives écologiques à l’échelle du quartier. L’idée de départ était de faire du quartier 

Milton-Parc un exemple en matière de planification urbaine durable. La mobilisation des 

citoyenNEs, d’experts et d’organisations locales vers cet objectif a mené à l’élaboration 

participative du Plan de développement durable Milton-Parc. 

Le projet, réalisé dans le cadre du programme Quartier 21, vise essentiellement à initier 

la mise en œuvre des actions prévues dans le Plan élaboré. En 2009, les principales ac-

tions réalisées ont été le développement d’outils d’information/éducation; des activités de 

mobilisation des résidantEs (ateliers d’éducation populaire – compostage, toits verts), des 

commerçants (des rencontres d’information et d’échange) et des étudiantEs (présentations 

dans le cadre de cours universitaires); l’accompagnement du comité de la coop d’habita-

tion La Tour des Alentours dans la planification d’un toit jardin; la poursuite du projet d’îlot de 

fraîcheur avec l’aménagement d’une ruelle verte, le verdissement d’un mur d’un immeuble 

à logements et l’installation de compostières communautaires; ainsi que la participation 

à l’organisation d’un débat public entre les candidats à la mairie de l’arrondissement Le 

Plateau-Mont-Royal dans le cadre de la campagne électorale de l’automne.

Perspectives 2009-2010 – Imagine Milton-Parc (Quartier 21)

•	I nstaller, sur le toit du CÉUM, une terrasse pédagogique écologique. Cette terrasse verte 

servira de lieu de démonstration, de formation et d’éducation à l’environnement, parti-

culièrement en termes de verdissement et d’agriculture urbaine ; 

•	 Produire un guide sur les plantes grimpantes, si efficaces, simples et peu coûteuses pour 

verdir notre quartier et notre ville ;

•	M obiliser les institutions et les entreprises pour les inciter à verdir les murs de leurs bâtiments ;

•	S outenir les citoyenNEs dans leurs représentations visant la transformation de la rue Milton 

en « espace de rencontre » ou « rue piétonne ».

Le projet Imagine Milton-Parc (Quartier 21) a été rendu possible grâce à l’appui financier de 
l’Agence de la santé publique du Canada, la Ville de Montréal, l’Agence de la santé et des ser-
vices sociaux de Montréal et la Société de verdissement du Montréal métropolitain (SOVERDI).

 � Bac à fleurs installé dans  
la ruelle Sainte-Famille
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ÎLOTS DE FRAÎCHEUR
Le projet Îlots de fraîcheur s’inscrit dans une démarche de lutte contre les îlots de chaleur 

urbains et vise plus précisément le retour de la nature en ville par le verdissement et la 

déminéralisation des sols. En plus des interventions réalisées dans le quartier Milton-Parc, 

mentionnées précédemment, des activités ont été menées dans les quartiers Mile End et 

St-Stanislas, grâce à des résidantes et des bénévoles qui ont répondu à l’appel lancé par le 

CEUM de verdir leur milieu de vie.

Quartier Mile End
Dans le quartier Mile End, un projet d’aménagement d’une ruelle verte a permis la planta-

tion de nombreux arbres, arbres fruitiers, arbustes et plantes grimpantes, et ce, malgré la 

pluie qui a sévi lors de la journée de plantation.

Quartier St-Stanislas
Dans le quartier St-Stanislas, après deux ans de discussion, l’organisme les Petits frères des 

Pauvres et le CÉUM ont finalement joint leurs efforts pour réaménager la façade de la 

Friperie des petits frères des Pauvres. Ce petit océan d’asphalte, d’une superficie d’environ 

1 000 pieds carrés, s’est transformé en un véritable oasis urbain grâce à la plantation de 

plusieurs végétaux.

Nous avons également animé une série d’ateliers et de conférences sur les toits verts dans 

la foulée de la publication de notre 3e rapport sur le sujet : Toitures végétales. Implantation 

de toits verts en milieu institutionnel. Étude de cas : UQAM.

Perspectives 2009-2010 – Îlots de fraîcheur

•	E n 2009-2010, le projet pourrait prendre une nouvelle tournure si notre proposition soumise 

dans le cadre du programme de lutte contre les îlots de chaleur urbains de l’INSPQ est 

acceptée. Ce nouveau projet permettrait une collaboration étroite entre le CÉUM et 

l’Office municipal d’habitation de Montréal (OMHM) et viserait le verdissement d’une 

quarantaine de HLM montréalais. Les candidatures retenues devraient être annoncées à 

la mi-mars 2010 ;

•	É laborer une formation professionnelle sur le verdissement des toits et des murs ;

•	P oursuivre l’animation d’activités d’éducation populaire sur le verdissement de la ville.

Le projet Îlots de chaleur a été rendu possible grâce à l’appui financier de la Société de 
verdissement du Montréal métropolitain (SOVERDI).

DÉVELOPPEMENT URBAIN DURABLE (SUITE)

 � Avant   Après 

Réaménagement de la façade de la Friperie des petits frères des Pauvres.



r a p p o r t  d ’ a c t i v i t é s  2 0 0 8   •   0 9

DÉVELOPPEMENT URBAIN DURABLE (SUITE)
12

PROMENADES DE JANE JACOBS
Les 2 et 3 mai dernier, quinze quartiers de Montréal ont participé à la première édition 

montréalaise des Promenades de Jane coordonnée par le CÉUM. Avec l’organisation de 

dix-neuf marches locales, Montréal s’est jointe aux 43 villes nord-américaines qui partici-

pent à cette mouvance. Les Promenades de Jane sont une série de parcours à pied gratuits 

permettant l’échange entre les résidantEs, la découverte et l’appropriation de l’histoire et 

de l’environnement des quartiers de Montréal.

Le CÉUM a invité les citoyenNEs à organiser une marche exploratoire dans leur quartier sous 

l’angle qui les intéressait. Les parcours des Promenades de Jane ont donc été diversifiés, 

parfois centrés sur les parcs et la nature, parfois orientés sur le patrimoine bâti, l’histoire du 

quartier ou encore la sécurité des piétons.

Perspectives 2009-2010 – Promenades de Jane Jacobs

•	 Coordonner l’organisation d’une vingtaine de Promenades de Jane ;

•	D évelopper des outils en français facilitant l’organisation de ces activités.

RASSEMBLÉCO
Le Centre d’écologie urbaine de Montréal et la Section du Québec du Conseil du bâtiment 

durable du Canada ont organisé, le 14 janvier 2009, un premier événement commun pour 

renforcer les liens entre les différents organismes publics et communautaires œuvrant dans 

le domaine de l’environnement bâti durable.

L’objectif principal de cet événement était d’offrir aux organismes l’occasion de se connaître 

et de favoriser le partage. Une dizaine d’organisations ont été invitées à présenter leur mission, 

leur histoire, leurs réalisations et leurs projets en cours dans le domaine de l’environnement bâti 

écologique. Les participants avaient 6 minutes 40 secondes (20 diapositives x 20 secondes) 

pour présenter leur organisme par un diaporama PowerPoint de style « Pecha-Kucha ». 

L’événement, qui a pris place à l’Écomusée du fier monde, a connu un retentissant succès, 

150 personnes y ayant participé.

Perspectives 2009-2010 – RassemblÉCO

•	 Tenir une seconde activité RassemblÉCO en collaboration avec la Section du Québec 

du Conseil du bâtiment durable du Canada.

 � RassemblÉCO 2009 à l’Écomusée du fier monde 
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École de la citoyenneté urbaine 

ÉCOLE DE LA CITOYENNETE URBAINE
Le projet d’École de la citoyenneté urbaine demeure toujours l’un de nos projets d’avenir. 

Plusieurs de nos activités réalisées au cours de la dernière année s’inscrivent dans les objectifs 

de cette École même si elles n’ont pas été présentées sous ce chapeau : l’exposition Habi-

ter une ville durable, les conférences publiques sur l’environnement urbain et la santé, les 

Promenades de Jane, la coproduction du film sur les luttes urbaines et celui sur la démarche 

Mile-End en Chantier initiée par le Comité des citoyenNEs du Mile-End, le développement 

d’outils de participation citoyenne dans le cadre du projet Quartiers verts, actifs et en santé 

et du Budget Participatif expérimenté dans les Habitations Rosemont, ainsi que les confé-

rences sur le Budget Participatif font partie de ces activités visant à informer et à susciter 

l’appropriation de la ville et des quartiers par ses citoyenNEs. 

Notre participation au comité aviseur et au comité « aménagement urbain et participation 

citoyenne » de Collectif quartier s’inscrit également dans cette optique. Collectif quartier est une 

initiative de la Ville de Montréal qui vise à : 1) soutenir les acteurs du développement local par la 

mise en place d’un carrefour d’animation et de diffusion mettant en valeur les expériences et 

les savoir-faire montréalais ; 2) favoriser le développement d’une vision globale et partagée du 

développement local et 3) appuyer la mise en œuvre d’une approche territoriale intégrée. 

L’École de la citoyenneté urbaine est donc déjà en action par l’intermédiaire de nos diffé-

rentes activités d’éducation populaire. Elle a une existence réelle plutôt que formelle.

Perspectives 2009-2010 – École de la citoyenneté urbaine

•	P oursuivre les activités d’éducation populaire permettant aux citoyenNEs de comprendre 

les enjeux urbains et d’influencer le façonnement de leur quartier et de leur ville ;

•	 Positionner le CÉUM comme un acteur important en matière d’éducation populaire, 

particulièrement sur le thème de la participation citoyenne à l’aménagement urbain ;

•	R éaliser des activités de recherche et de débat public sur la démocratisation de la ville ;

•	 Suivre de près l’évolution du Budget Participatif au sein de l’arrondissement Le Plateau-Mont-

Royal et intensifier la promotion de cette innovation ailleurs à Montréal et au Québec.

SOMMET MONDIAL ÉCOCITÉ
Nous avons profité de la venue de Richard Register, président du réseau Ecocity Builders qui 

organise les grandes conférences internationales Ecocity World Summit, pour rassembler 

diverses organisations montréalaises autour du projet de tenir un Sommet mondial Écocité 

à Montréal. Cette idée a rapidement suscité beaucoup d’enthousiasme et, en quelques 

jours, nous avions déjà un comité de partenaires composé de : Alternatives • Conféren-

ce régionale des éluEs • Conseil régional de l’environnement de Montréal • Direction de 

santé publique de Montréal • Jour de la terre • École d’urbanisme de l’Université McGill • 

Montréal International • Quartier International • Tourisme Montréal • Ville de Montréal.

Dès la fin du mois de juin, le CÉUM soumettait une lettre d’intention au comité international 

d’Ecocity exprimant notre intérêt à tenir un sommet à Montréal. Suite à une réponse fa-

vorable, le CÉUM a déposé, à la mi-octobre, une candidature détaillée pour la tenue de 

l’événement en août 2011 avec l’appui exceptionnel du Palais des Congrès et de la firme 

de consultants Opus 3. Notre proposition a été retenue.
Suite à la page 14 ➥
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services-conseils

SOMMET MONDIAL ÉCOCITÉ (suite)
Notre projet de conférence portera sur les cinq (5) thématiques principales suivantes : 1) Les liens 

entre les changements climatiques et les processus de développement de la ville; 2) L’éco-mo-

bilité surbaine (transports publics et actifs) et l’aménagement d’espaces publics, de rues et 

de quartiers verts; 3) L’approche de gouvernance et le processus démocratique en soutien à 

l’évolution d’une écocité; 4) L’économie urbaine dans une écocité ; et 5) L’environnement bâti 

et la santé. Tout en prenant appui sur les conférences Ecocity passées, nous souhaitons propo-

ser un programme à notre image en ouvrant des conférences au grand public et en réalisant 

certaines activités sur le terrain. Nous allons également nous assurer que le programme traite 

des questions essentielles relativement à notre vision d’une Écocité, soit une ville écologique et 

démocratique qui fait largement place aux enjeux de justice sociale et d’inclusion. 

Perspectives 2009-2010 – Sommet mondial Écocité

•	 Organiser le Sommet mondial Écocité qui se tiendra en août 2011 au Palais des Congrès 

de Montréal. Cet événement rassemblera 1 200 participantEs des différents continents 

(éluEs, universitaires, personnel cadre et professionnel des municipalités, organisations de 

la société civile et entreprises privées).

SERVICES-CONSEILS
Nous sommes en développement d’un volet entrepreneurial au CÉUM afin de générer des 

revenus autonomes tout en poursuivant notre mission. Nous avons tenté sans succès d’obtenir 

un soutien financier pour le démarrage de ce service auprès du Fonds de la Métropole et de 

la SDE Ville-Marie. Malgré le peu de ressources disponibles, la majeure partie de notre éner-

gie étant largement absorbée par nos trois grands projets, nous avons réalisé deux contrats. 

L’un de ceux-ci nous a permis d’expérimenter une première formule de Budget Participatif 

en HLM, ce qui illustre de manière remarquable le potentiel des activités de type services-

conseils pour la réalisation de notre mission. Grâce à l’appui du Service aux collectivités de 

l’UQAM, nous développons actuellement un atelier de formation sur le développement du-

rable des quartiers. Cette formation s’adresse principalement aux divers intervenantEs en 

développement local et sera expérimentée pour la première fois au printemps 2010.

Contrats réalisés en 2008-2009 :

•	 Office municipal d’habitation de Montréal (OMHM) :

	 Planification et réalisation d’un processus de budget participatif dans le cadre de la planifica-

tion du réaménagement de deux cours intérieures du complexe des Habitations Rosemont.

•	 Institut de cardiologie de Montréal – La Fondation ÉPIC :

	 Conception, réalisation et entretien de l’aménagement paysager écologique de la 

devanture du Centre EPIC.

Perspectives 2009-2010 – Services-conseils

•	 Mettre en place, de manière plus systématique, le volet services-conseils en misant sur 

l’expertise développée dans nos projets : approche participative, planification de Quar-

tiers verts, verdissement;

•	 Expérimenter la formation en développement durable des quartiers auprès de deux groupes 

d’intervenantEs communautaires au printemps 2010. Envisager par la suite une diffusion plus large.
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personnes impliquées au sein de l’organisme

MEMBRES DU CONSEIL D’ADMINISTRATION 
2008-2009

Janice Astbury, géographe et chargée de pro-

grammes sénior à la Fondation de la Famille J.W. 

McConnell • Normand Brunet, consultant et chargé 

de cours à l’Institut des sciences de l’environnement 

de l’UQAM • John Cawley, chargé de programmes 

sénior à la Fondation de la Famille J.W. McConnell 

• Alex Hill, remplacé par Katia Opalka, avocate 

spécialisée en droit de l’environnement au Cabi-

net Blakes • Nik Luka, professeur associé et coor-

donnateur du programme de Design urbain, École 

d’architecture, Université McGill • Josée Magnan, 

remplacée par Annie Rochette, chargée de projet 

en développement durable au Centre d’écologie 

urbaine de Montréal • Owen Rose, architecte chez 

Provencher Roy + Associés architectes • Dominique 

Sorel, ingénieure chez S.S. Papadopulos & Associa-

tes, Inc. • Nathalie St-Pierre, avocate et conseillère 

en communication chez Octane-Stratégie • Marco 

Viviani, directeur développement et relations publi-

ques chez Communauto.

Membres du personnel 2008-2009

Marie-Hélène Armand • Catherine Aubry • Tristan 

Bougie • Marie-Joëlle Carbonneau • Alexandra 

Coelho • Jayne Engle-Warnick • Marcela Escribano 

• Patrice Godin • Pascoal Gomes • Gessica Gropp 

• Saleema Hutchinson • Caroline Laganière • Josée 

Magnan • Luc Rabouin • Annie Rochette.

Stagiaires et bénévoles

Corentin Gauthier • Karine Boivin • Jessie Smith • 

Antoine Trottier • Florian Séguineau • Galia Vaillan-

court • Julien Molines • Virginie Bonneau • Sanaa El 

Aychi • Pierre-Étienne Gendron • Erica Beasley • 

Sarah Hrdlicka • Rebecca Lazarovic • Darren Veres • 

Raphaelle Aubin • Anik Bastien • Melanie Lambrick 

• Adam Popper • Jean-Jacques Chicoine • Michèle 

Lessard, ainsi que toute l’équipe de bénévoles du 

5e Sommet citoyen qui comptait plus de 40 personnes 

et les artistes qui ont participé à la soirée d’ouverture 

du 5e Sommet citoyen : Caracol, Fabrice Koffy, Jai 

Guru et Labess.

Membres du comite scientifique 
du projet Quartiers verts, actifs 
et en sante

Marie-Soleil Cloutier, professeure adjointe, Centre 

Urbanisation, Culture et Société, INRS • Chantal 

Dagenais, directrice de projet, Génie des dépla-

cements chez CIMA+ • Marie Demers, chercheure 

associée au Centre de recherche clinique du CHUS 

• Sébastien Gagné, conseiller en développement 

des réseaux à la Société de transport de Montréal 

• Lise Gauvin, chercheure au Groupe de recher-

che interdisciplinaire en santé, médecine sociale et 

préventive de l’Université de Montréal • Paul Lewis, 

directeur du Groupe de recherche ville et mobilité, 

Institut d’urbanisme de l’Université de Montréal • Nik 

Luka, professeur associé et Coordonnateur du pro-

gramme de Design urbain, École d’architecture et 

École d’urbanisme, Université McGill • Paul Mackey, 

Rue Secure • Catherine Morency, chercheure de 

l’Équipe Modèle d’Analyse Désagrégée des Itiné-

raires de Transport Urbain, Groupe de recherche 

MADITUC de l’École Polytechnique de Montréal • 

Patrick Morency, médecin spécialiste en prévention 

des traumatismes à la DSP de Montréal • Michèle 

St-Jacques, directrice du département du Génie 

de la construction de l’École de technologie supé-

rieure, spécialiste de la sécurité des aménagements 

routiers • Ray Tomalty, urbaniste, professeur associé 

à l’École d’urbanisme de l’Université McGill • Juan 

Torres, professeur adjoint, Institut d’urbanisme de 

l’Université de Montréal • Sylvie Tremblay, Service 

transport, Ville de Montréal.

Toutes nos excuses aux personnes que nous aurions 

oubliées.
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